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DESBIENS Lucien GOSSELIN  Louise
2e Vice-Président                          Officier d’Entraide
Responsable de la                         Tél: (418) 419-2049
Campagne du Coquelicot 2020       lougos13@hotmail.com
Tél: (819) 370-7008
luciendesbiens49@gmail.com

Vous avez besoin d’aide ou vous connaissez quelqu’un qui en a besoin...laissez-le nous savoir. Une
aide lui sera apportée immédiatement.Tous les dossiers sont confidentiels pour le Comité et, seront traités
rapidement. Une aide ponctuelle que votre filiale no: 35 met à votre disposition.

Le camarade Claude Beaulieu est le membre désigné de la Légion, filiale no:35
pour vous procurer tout le matériel désiré tel que décrit dans le catalogue à cet effet.
Vous pouvez le rejoindre en tout temps à son domicile, sur Internet ou lors de nos

assemblées générales mensuelles.

Voici ses coordonnées; 1320 Avenue Godefroy, Bécancour, Québec, G9H 0A8        
Tél:(819) 233-2379, adresse courriel; claude.beaulieu01@cgocable.ca

OFFICIER RESPONSABLE DU MATÉRIEL DE LA LÉGION

FOND  DU COQUELICOT  COMITÉ  D’ ENTRAIDE

Bonjour à toutes et à tous,

J'espère que vous vous portez bien et que vous avez pu profiter de la
belle saison estivale  avec vos familles ou vos amis. 

Malgré les restrictions, nos camarades amateurs de golf, de pêche, de
camping, de vélo et de randonnée pédestre ont pu s'adonner à leur passe-temps
avec le sourire aux lèvres... parfois derrière leur masque. Qu'à cela ne tienne, le
soleil a été de la partie et cela a fait le plus grand bien.

Certains de nos camarades ont été appelé à participer à quelques activi-
tés officielles durant l'été. Que ce soit lors de funérailles, lors de remises de dons ou lors du 100e
anniversaire de naissance de M. Vernon Dowie, ils ont su représenter dignement notre filiale avec
fierté et honneur.

Depuis mars, nous n'avons pu nous réunir et je demeure tout de même positif à l'idée que
nous pourrons bientôt nous revoir et reprendre nos activités tout en respectant les directives de la
santé publique.

Votre conseil exécutif se réunira le 23 septembre prochain afin de faire le point et d'explorer
tous les scénarios pour l'automne qui cogne déjà à nos portes. Soyez assurés que tous les efforts
seront mis afin de respecter nos engagements envers vous, la communauté et notre organisation.
Nous vous tiendrons informés rapidement des développements
Je vous invite à consulter notre page facebook au ''Légion royale canadienne Filiale 35''  ou notre
site internet au ''www.legionfiliale35.com''.

Continuez de prendre bien soin de vous et des vôtres et à très bientôt j'espère.

Salutations sincères,

Stéphane Vincent, Président
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M. Raymond Larivière paisiblement, au CIUSSS MCQ - CHAUR de Trois-Rivières, le 3
juillet 2020, est décédé à l'âge de 89 ans, M. Raymond Larivière, conjoint de Mme Rose-Aimée Guer-
tin, demeurant à Trois-Rivières. La famille accueillera parents et ami(e)s à la Maison Funéraire Richard
& Philibert, 1350 rue Ste-Marguerite à Trois-Rivières. Heures d'accueil : le dimanche 5 juillet de 14 h à
17 h. Une cérémonie privée aura lieu le dimanche 5 juillet en la maison funéraire. Il laisse dans le deuil,
outre sa conjointe, ses fils : Raynald (Line Auger), feu Denis (Lana Mitchell), René (Yesenia Caceres) et
Claude (Fany Bergeron); ses petits-enfants : Jean, Mélanie, Louis, Christian, Jacob, Bérénice, Jonathan,
Samira, Ophélie et Melissa; ses 5 arrière-petits-enfants; ses frères, soeurs, belles-soeurs et beaux-
frères; ainsi que plusieurs neveux, nièces, cousins, cousines et ami(e)s. 

Cérémonie funéraire M. Albert Torieri - 1925-2019
Le vendredi 21 août dernier, au cimetière Ste-Famille, s'est tenu une cérémonie funéraire en

l'honneur de M. Albert Torieri, ancien combattant et vétéran de la Seconde Guerre mondiale.  
À la demande de la famille, notre filiale a été honoré d'être approchée afin d'organiser la céré-

monie en souvenir du défunt. 

Pour l'occasion j'étais accompagné par les camarades, Pierre Samson, Lucien Desbiens, André Gosselin,Pierre Samson, Lucien Desbiens, André Gosselin,
Claude Beaulieu, Mario Nadeau, Guy Larivière, Michel LauzierClaude Beaulieu, Mario Nadeau, Guy Larivière, Michel Lauzier et Éric de WallensÉric de Wallens. Plus d'une quarantaine de
parents et amis entouraient la famille lors de cette touchante cérémonie. Nous avons pu remettre, grâce aux camarades
Richard BoisclairRichard Boisclair et Marcel DelageMarcel Delage, les médailles du Caporal Torieri au fils cadet, StéphanoStéphano. Le drapeau canadien fut
remis au fils aîné, MarceMarcel.
Voici un extrait de l'histoire de M. Torieri, telle que décrite par le camarade Pierre Samson:

'' À l’âge de 19 ans, le 19 juillet 1944, il joint les Forces Canadiennes sous le ''National Resources Mobilization Act''
(1940). Il a obtenu le grade de caporal. Durant la guerre le caporal Torieri a traversé en Europe avec le Canadian Infantry
Corps (ACER) en 1944. Le Corps d’infanterie canadien a été créé en 1942 en tant que corps administratif pour superviser
les besoins des régiments d’infanterie. Le Corps d’infanterie a en son sein une organisation pour les recrues formées qui
n’avaient pas encore été affectées à une unité. Il est aussi responsable du personnel des centres d’entraînement au Ca-
nada. L’entraînement d’infanterie était auparavant la responsabilité des unités individuelles; au cours de la Seconde
Guerre mondiale, plusieurs centres d’entraînement spécialement conçus ont été créés pour fournir des renforts pour
aller là où ils étaient nécessaires. Après l’unification, le corps est devenu une branche des Forces Canadiennes.

Comme commis aux finances le Cpl Torieri a eu entre autre comme responsabilité de préparer la solde des militaires du
Corps d’infanterie canadienne.
Après la guerre le Caporal Torieri a travaillé en Angleterre en finance.

Il a mérité et obtenu la médaille de la guerre 1939-1945 ainsi que celle du service volontaire et de la défense.
Il est démobilisé honorablement le 2 janvier 1947. ''
Nous nous souviendrons d'eux!                                                      Stéphane Vincent, Stéphane Vincent, PrésidentPrésident

DÉCÈS

Photos Camarade Éric de Wallens
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Raymond, Jacques  
1923-2020 

________________________________________
À la Maison Albatros de Trois-Rivières, le 4 septembre 2020, est décédé à l’âge de 96 ans et 11 mois,

M. Jacques Raymond, ancien combattant de la guerre 39-45, membre du Régiment de la Chaudière, conjoint
de Mme Étiennette Munger, demeurant à Trois-Rivières. On se souviendra de lui comme d’un grand
homme; courageux, très aimant et au cœur généreux. 

Il laisse dans le deuil outre sa conjointe Étiennette Munger; ses enfants: Pierre, Robert, Gaétan
(Nathalie Janvier), Roland (Gisèle Sauvageau), Dany (Kathleen Grenier); de nombreux petits-enfants et
arrière-petits-enfants; les enfants de sa conjointe Pascal Munger-Lamarre (Charbel Nassif), Vincent Munger-
Lamarre (Sophie Arcand) et leurs enfants; son frère et sa belle-sœur: Roger Raymond (Lucille Roy); ainsi
que plusieurs neveux, nièces, cousins, cousines, sans oublier tous les ami(e)s que la vie a mis sur sa route
dont certains lui furent très chers, en outre ses amis de sa ligue de quilles « Les Aînés » et les Légionnaires
des Filiales 35 et 204.
La famille désire témoigner sa reconnaissance à tout le personnel de la Maison Albatros pour l’accompagne-
ment et les bons soins prodigués.
Toute marque de sympathie peut se traduire par un don à la Fondation Albatros Inc. (2115, avenue A, Trois-
Rivières, QC  G9Z 2X2) ou à la fondation de votre choix.

« Ayant été un amoureux de la vie, en vous quittant,
mon souhait est que vous continuez à vivre pleinement! »

Je viens d'apprendre ce soir qu'un ami/camarade vient de nous quitter dans la plus grande sérénité
à l'âge de 96 ans. En effet, mon ami Jacques Raymond a rendu l'âme à 12:30h aujourd'hui. Je suis un peu
sans mot car j'avais une grande admiration pour cet homme qui arborait toujours un grand sourire, qui aimait
raconter ses aventures les plus difficiles autant que les plus faciles, mais qui au fond de lui-même savait que
je pouvais le comprendre un peu surtout quand je le regardais avec un petit sourire en coin.
Jacques, tu vas me manquer grandement et je sais que tu avais accepté qu'il fallait un jour partir, mais tu as
fait les choses en grand comme le grand homme que tu étais. Quand je penserai à toi, c'est avec le sourire
que je regarderai en haut et que je me dirai: salut mon vieil ami, repose en paix autant que tu t'es battu
pour rétablir cette paix à ton époque. Tu m'as transmis les valeurs d'un guerrier et je crois qu'on se seraient
très bien entendu sur un champ de bataille.
Si vous aviez connu cet homme..........

Camarade Gilles Linteau, Filiale no: 35

D É C È S

MESSAGE D’UN AMI
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LLe samedi 22 août dernier au manège militaire Jean V.Al-                                  e samedi 22 août dernier au manège militaire Jean V.Al-                                  
lard plusieurs militaires et légionnaires soulignaient le 100elard plusieurs militaires et légionnaires soulignaient le 100e

anniversaire de naissance de ce militaire....anniversaire de naissance de ce militaire....

VERNON DOWIE —- 100 ANSVERNON DOWIE —- 100 ANS
Montréal, rue Alma. Monsieur et madame Dowie et leur fille ont le plaisir de vous annoncer la
naissance de leur fils et frère, prénommé Vernon, le 19 août… 1920. Le petit Vernon va grandir
et étudier dans cette ville, il y décrochera son diplôme en 1935. Sorti de l’école, le voilà à la re-
cherche d’un travail, mais avec l’inutile racisme ambiant de l’époque, ce jeune gars ne trouve
rien. Il décide alors de tenter sa chance ailleurs. Vernon, d’esprit aventureux, monte dans un
train, mais pas dans le wagon voyageur, non, dans celui des marchandises. Il est obligé de jouer
à cachecache avec les agents ferroviaires pour ne pas se faire prendre. Mais au bout de deux-mille-deux-cents kilomètres,
son périple s’arrête, il vient de se faire pincer à Winnipeg par l’un de ces agents qui le renverra à la case départ. 
De retour à la Montréal, Dowie descend du train en se posant des questions sur son avenir :
Qu’est-ce que je vais bien pouvoir faire comme boulot ? J’ai besoin d’un salaire régulier !
C’est tout naturellement que Vernon décide de se tourner vers l’armée, à une époque où, à l’autre bout du monde, une
dictature se met violemment en place sous l’égide du national-socialisme. Quand arrive le vendredi 1er septembre 1939,
Dowie, ne le sait pas encore, mais ce jour-là, Hitler donne l’ordre à ses troupes d’envahir la Pologne. Le führer vient de
signer le début de la Seconde Guerre mondiale. L’armée canadienne est mise sur le pied de guerre, le soldat Vernon
Dowie est envoyé au camp Borden en Ontario, pour être incorporé à l’Escadron C du Régiment de Trois-Rivières. Cette
unité blindée est équipée d’antiques chars Renault 1917. Le 21 juin 1941, Vernon fera mouvement vers l’Europe, avec
le 12th Army Tank Battalion, The Three Rivers Regiment afin de poursuivre l’entraînement pendant deux ans sur l’un ou
l’autre type de chars plus récents. 

Une anecdote amusante… En février 1943, le régiment reçoit la visite du Roi Georges VI
et de la princesse Elizabeth lors d’un exercice dénommé : Spartant. Les soldats sont en
rang, prêt à présenter les armes aux hôtes royaux. Mais ceux-ci se feront tellement at-
tendre qu’un besoin urgent se fait de plus en plus sentir. Les hommes finiront par recevoir
l’autorisation de vider leur vessie en faisant juste un mouvement vers la droite. Heureu-
sement seul un caniveau sera inondé, cela permettra aux personnalités royales de garder
les pieds au sec.  
A quelques centaines de kilomètres de là, la guerre continue, l’opération Husky est orga-

nisée dans les moindres détails, Le 12e est désigné pour en faire partie et l’unité sera équipée de char Sherman 75 mm
flambant neuf, Vernon y occupe le poste de tireur. Le temps d’effectuer unenouvelle série d’exercices afin de s’adapter
au nouveau blindé et Dowie sera l'un des cent-soixante-mille hommes dé-barquant en Sicile le 9 juillet 1943. Les
combats s’engagent tout de suite, notre centenaire du jour, sera de tous les combats comme à Termoli et Ortona ou lors
de la campagne d’Italie. Dans ce pays, sur la ligne Trasimène les Sherman canadiens se trouvent face aux Panther alle-
mands plus puissants. Cela tire de partout, les combats font rage, trois chars du 12e sont en feu, dont celui du chef
d’escadron. Malgré le fait que Vernon avait eu la présence d’esprit de charger plus d’obus et de balles pour mitrailleuse
qu’il ne pouvait en ranger dans son blindé, l’équipage commence à manquer
de munitions. Dowie prend la décision d’aller en chercher dans d’autres
chars en feu avant qu’ils n’explosent. Revenu à bord, il va tirer, à lui seul et
à sept reprises sur un Panther, le forçant à rompre le combat. Après la cam-
pagne d’Italie, le régiment est désigné pour débarquer le 6 mars 1945, à
Marseille, en France. Ensuite le 12e va remonter vers la Belgique. Là il sera
rééquipé de nouveaux chars Sherman pour participer à la campagne de
Hollande. 
C’est aux Pays-Bas que Vernon verra la fin de la guerre. De retour au Ca-
nada par Halifax, Dowie et ses copains désirent prendre du bon temps en
commençant par manger une glace, ils font la file afin de se faire servir,
quand arrive son tour :-On ne sert pas les noires. 
Voilà que le racisme fait un retour dans la vie de ce combattant de valeur, ayant passé trois-cents jours sur la ligne de
front. Ses frères d’armes n’apprécient pas ces agissements, ils retournent tout le commerce, avant de se servir une
bonne crème glacée, sans oublier Vernon. Source : Biographie de Vernon Dowie 

Tout droit réservé. 12e rbc.ca.
Eric de Wallens ©
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Ce mois-ci nous vous présentons le Cde Pierre Samson premier vice-président. Le cde Samson est
né le 27 mai 1950 à  Cap-de-la-Madeleine. Il est le fils de Louis Samson et de Fernande Lacroix. En 1956
il a débuté ses études primaires à l’Académie du Sacré-Cœur, ses études secondaires en sciences à l’École
Secondaire l’Assomption et sa douzième année au Séminaire St-Joseph de Trois-Rivières en Belle-Lettre Spé-
ciale. Durant cette période Pierre Samson a servi la messe au Sanctuaire Notre-Dame-du-Cap et s’est dévoué
dans le mouvement Scout à la troupe Notre-Dame-du-Cap. 

Le Cde Samson a continué ses études au CEGEP de
Trois-Rivières en science de la santé pour se diriger à
l’université en enseignement de l’éducation physique
au primaire. En 1972 il a occupé le poste d’assistant
de recherche en histoire du sport à l’UQTR. Il a en-
seigné 2 ans en éducation physique à la Commission
Scolaire de l’Asbestrie et à la Commission Scolaire du
Cap-de-la-Madeleine de 1973 à 1975. Le Cde Samson
a changé de carrière pour compléter un baccalauéat

en histoire en 1978. Pendant ses études en histoire il a travaillé à la polyvalente Chavigny de Trois-Rivières-
Ouest comme appariteur au sport jusqu’en 1978. De 1978 à la fin de1980 le Cde Samson a été Commissaire
d’école à la Commission scolaire du Cap-de-la-Madeleine. Pendant ce temps il occupait un poste de respon-
sable des comptes à recevoir pour la compagnie des Produits de Bois Perfection ltée.

Au début de 1981 le Cde Samson a joint les Forces canadiennes dans le programme entrée directe
des officiers en Logistique (BOTC). Il a complété son BOTC à Chilliwack en Colombie-Britannique en avril

1981. 

Transféré à la base de Borden en
Ontario le sous-lieutenant Samson a
complété un cours en anglais et les
cours de son métier comme officier Lo-
gistique en approvisionnement tout en
faisant un stage à la section de l’appro-
visionnement de la base.  En 1982 le
Lieutenant Samson a été muté à la base

de Saint-Jean-d’Iberville comme officier du contrôle du matériel et de l’administration de l’approvisionnement
de la base ayant à gérer les différents points de service de la base et du collège militaire Royal de Saint-
Jean. 

En 1985 il quitte la Force Régulière pour se joindre comme
superviseur à l’équipe du Centre de Distribution Zellers à Montréal-
Nord pour l’envoi de la marchandise dans les différents magasins
Zellers à travers le Canada.

C O N N A I S S E Z  -  V O U S    C E   L É G I O N N A I R E
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C O N N A I S S E Z  -  V O U S    C E   L É G I O N N A I R E (suite)
En 1988 il se joint à la Réserve Navale de Trois-Rivières dans le cadre de l’implantation de l’unité navale

de Trois-Rivières comme officier logistique en participant aux commandes du matériel pour la nouvelle unité le
NCSM RADISSON. En 1992 le Lieutenant de vaisseau  Samson a été transféré au Quartier général de la Réserve
navale dans le cadre de l’implantation du nouveau centre de service de la Pointe-à-Carcy et du NCSM MONTCALM.
De 1997 à 1999 il demande la permission pour se présenter comme Conseiller Municipal dans la ville de St-Ré-
dempteur. Poste qu’il a obtenu jusqu’en 1999 à cause de son transfert de nouveau au NCSM RADISSON comme
officier Logistique jusqu’en 2002. De 2002-2005 il occupe le poste d’officier d’état-major logistique au Quartier
Général de la Réserve Navale. En 2005 il est transféré au NCSM JOLLIET à Sept-Îles jusqu’en 2006.

En 2006 le Lieutenant de vaisseau Samson
occupe un poste de Conseiller en carrières militaires
au Centre de Recrutement de Ste-Foy à Québec. En
2008 il est transféré au Centre de Recrutement de
Trois-Rivières jusqu’à sa retraite en 2010 dont une
période de 6 mois comme commandant du Centre

de Recrutement.

Le Cde Samson a une fille Rachel née en 1991 et une petite fille Florence née en 2018 qu’ils aiment
beaucoup. Le Cde Samson a fait du bénévolat avant sa retraite. Lors de ses études il a été chef  (Akéla) chez les
louveteaux. De plus, il a été membre du Conseil d’établissement à l’école Sacré-Cœur et vice-président sur le
comité de parents pendant  les études de Rachel. Après sa retraite, Il a écrit un livre en 2013 avec la collaboration
des membres du NCSM RADISON intitulé « Journal de Bord du NCSM RADISSON depuis sa Fondation ».  Il
donne du temps pour les Chevaliers de Colomb et au 3 ième degré il est présentement trésorier. Au quatrième
degré il est le fidèle Navigateur. De plus le Cde Samson a été marguiller de sa paroisse pendant plusieurs années.
Il est aussi secrétaire de l’exécutif de l’Ordre de l’Étoile et premier vice-président par intérim à la Légion dont il a
occupé dans le passé les postes de secrétaire et de deuxième vice-président. Il a obtenu en 2018 la médaille d’ar-
gent du Lieutenant Gouverneur du Québec pour son implication dans le bénévolat et la médaille du Jubilé de la
Reine. Le Cde Samson depuis sa retraite n’a pas cessé ses activités récréatives dont une randonnée pédestre à
Compostelle en 2010 pour un total de 800 Km,  pour se rendre de St-Jean-Pied-de-Port en France à Santiago en
Espagne. Il a aussi complété une randonnée pédestre sur le sentier Notre-Dame-Kapatakan,  du Fjord du Saguenay
jusqu’au Lac Bouchette en 2012 pour un total de 215 km.  Il aime beaucoup les voyages dont spécialement ceux
à Disney World en Floride.  Comme a dit un sage, la vie vaut la peine d’être vécu et cela jusqu’à la dernière étin-
celle.
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Remise du Don de 3,000.00$à la Fondation du RSTR
le 5 juin 2020 au bureau de la Fondation sur la rue Champlour à 15h00. De gau-
che à droite; Mme Johanne Hinse, présidente du Conseil d’Administration de la
Fondation, à droite(arrière) Mme Annie Brousseau, Directrice Générale de la
Fondation ainsi que l’Officier d’Entraide la camarade Louise Gosselin et le 2e
vice-président de la filiale no:35 le camarade Lucien Desbiens.

Pour des raisons personnelles, la Cde Louise Gosselin a demandé à être remplacée temporai-
rement au poste d'Officier d'entraide.

La Cde Michel Boucher a accepté d'occuper, de façon intérimaire, cette importante fonction à
pied levé, et ce, pour une durée indéterminée. Il siégera également à la table du conseil exécutif.
N'hésitez pas à communiquer avec lui pour toute demande d'aide. Michel peut être joint via courriel
au: michel-josee@videotron.ca 

Nous souhaitons le meilleur à notre camarade Louise pendant son absence et souhaitons la bien-
venue et bonne chance à notre camarade Michel dans ses nouvelles fonctions.

La Cde Jeanne-D'Arc Proulx a finalement été opéré au dos. Elle est en convalescence
chez elle et récupère tranquillement. Le Cde Guy Larivière a trouvé cela difficile et le fait que la
filiale ne tenait pas d'activités, son moral en a pris un coup. Claude Beaulieu, Marcel Delage,
Françoise Gaborit et Michel Lauzier, pour ne nommer que ceux-là ont été visité ou rencontré
Guy afin de lui remonter le moral un tant soit peu. 

Le camarade Jacques Bolduc est hospitalisé car il a eu un malaise cardiaque. André Gos-
selin le visite régulièrement et est en contact avec la famille. Michel Boucher est aussi au dossier
car Jacques ne peut retourner vivre chez lui et nous aidons la famille à lui trouver une résidence ou il se plaira. Comme
Jacques a aussi des liens avec la 204, Yves Boucher, 2e v-p, a demandé à être tenu informé et est prêt à apporter de
l'aide au besoin. Nous lui souhaitons prompt rétablissement.

Le Cde Luc Chabot a été victime d'un incendie de son domicile au printemps. Il s'agit d'une perte totale. Il a
fait appel à nous pour de l'aide et après vérifications par l'officier d'entraide intérim, il aura droit à un chèque de 500$
qui lui sera remis par Michel au nom de la filiale. 

La famille Torieri nous a remis un don de 100$ pour les funérailles. L'argent a été remis au 2e v-p pour le fond
du coquelicot. Une lettre de remerciement leur sera envoyé. Même si il n'était pas membre de notre filiale, j'ai inclus cet
ancien combattant dans notre page ''IN MEMORIAM'' de notre site internet.

Jocelyne et Jean-Paul Couturier sont fréquemment visités par des camarades
et ils apprécient le support moral apporté. Jean-Paul a fait plusieurs séjours au centre
hospitalier Ste-Marie pour diverses complications qu’il a eues toutefois il récupère bien.
Il a un fort caractère et il passera à travers cette période difficile. Le 19 juin en après-
mdi, les camarades Serge Pothier, André Aubert, Stéphane Vincent et Lucien Des-
biens ont visité J.P. et siroté une bière avec lui.

Le mercredi 26 août entre 11h00 et 14h00
plusieurs légionnaires de la filiale no:35 se sont

réunis au Parc Laviolette à Trois-Rivères Ouest pour un
pic-nic. Cette rencontre avait pour but d’une part de se
revoir et de partager nos impressions sur la pandémie à
savoir comment nous la vivions. Également, l’autre but
était de prendre un repas ou collation ensemble et échan-
ger sur divers sujets. À vrai dire, il y avait un beau soleil
après les nombreux jours de pluie mais, toutefois, il ven-
tait et c’était plus tôt frisquait. Les gens ont semblé ap-
précier cette courte rencontre.

NOUVELLES
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Aujourd’hui quand vous traversez la Province belge de Flandre-Occidentale (la West Vlaan-
deren), vous croisez souvent le long des routes des Cimetières Militaires du Commonwealth, pour
la plupart, mais aussi quelques cimetières allemands, Belges, Français ou Américains. Arrêtons-
nous à la Première Guerre mondiale, il faut savoir que les troupes du Commonwealth ont été les
plus éprouvées durant les quatre ans de guerre que dura celle-ci. Elles sont restées dans la région
d’Ypres d’octobre 14 à la fin du conflit. Lors des différentes batailles d’Ypres, cette ville et d’autres
villages seront rasés de la carte et 185.000 hommes ne se relèveront jamais, ils reposent dans
cette partie de la Belgique, dont certains dans des cimetières civils, faute de cimetières militaires
au début des combats.

Chaque pays a un « style » de cimetières et avec un peu d’habitude, ils se reconnaissent
rapidement. Les Jardins de Pierres nous parlent, si vous savez écouter et regarder. Il y a deux mo-
ments importants quand vous passez l’entrée. Premièrement, le ressenti, il faut vous imprégner
des lieux ! Ils sont encore souvent dans leur configuration d’origine et d’un calme incroyable.
Deuxièmement, c’est le regard de toutes les stèles, leur position, les indications gravées dessus.

Les cimetières belges sont reconnaissables de loin au drapeau national flottant sur ces lieux.
Mais aussi aux stèles en pierre bleue avec le petit drapeau belge et une plaque de bronze sur
chaque tombe. Les inutiles problèmes linguistiques se retrouvent également en ces lieux. En effet
les militaires reconnus comme flamingants, les extrémistes flamands, sont enterrés avec des stèles
grises et la mention AVVVK « Alles Voor Vlaanderen en Vlanderen Voor Kristus ». Ce qui signifie :
« Tout pour la Flandre et la Flandre pour le Christ ». Il faut savoir aussi que les cimetières sont
surveillés par les MP (Police Militaire) lors de leurs patrouilles. Les deux plus grands cimetières
belges sont à Adinkerke et La Panne, au Littoral, près de la frontière française. Il y a quelques an-
nées, lors de mon reportage sur ce sujet, un manque cruel de budget se faisait sentir pour l’entre-
tien des tombes ; faisant le désespoir du Service des Sépultures. Une stèle casée doit être bricolée
pour la réparer. Une neuve tourne autour de 2000 euros. (3112 $ CDN). 

Les cimetières du Commonwealth sont visibles de loin grâce à la Croix du Sacrifice, c’est un
genre de grand obélisque avec une épée orientée la pointe en dessous. Il y a aussi les stèles
blanches ou éventuellement rouges ou parfois même de petites pierres couchées et le mur d’en-
ceinte est en pierre rouge. Les cimetières français sont aussi surmontés du drapeau national, dans
ceux-ci les stèles sont remplacées par des croix blanches. Il en est de même pour les cimetières
américains, mais les croix sont plus grosses, et le drapeau est surmonté d’un aigle. Et comme ils
ne font jamais les choses à moitié, tout est démesuré chez eux, les cimetières sont énormes et
comprennent également la maison du gardien des lieux, un bâtiment historique y est également
érigé. En ce qui concerne les cimetières allemands, ceux-ci sont entourés d’un mur assez massif
avec une porte pouvant être imposante. Les croix sont soit en grosses pierres, soit en métal brun
ou juste des plaques noires couchées sur le sol. Les morts sont souvent regroupés par quatre mi-
nimum. 

Tous les cimetières n’ont pas été construits en même temps, certains datant de 1914 ont

LES CIMETIÈRES MILITAIRES OU JARDINS DE PIERRES.
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beaucoup souffert lors des combats et mouvements de troupes sur le terrain, surtout en ce qui
concerne le Commonwealth. 

De nombreuses croix ont été détruites, et les morts ont rejoint les rangs des « Soldat In-
connu » « (A Soldier of the Great War, known unto God). (Un Soldat de la Grande Guerre, connu
seul de Dieu). Il y en a plus de 40.000. Plus tard, tous ces corps seront enterrés collectivement
sous des monuments ou pierres tombales. D’autres cimetières ont été construits au fil des combats,
ils étaient souvent à côté des postes d’Ambulance ou de secours. Certains étaient même prévus
en vue des grandes offensives. Il est intéressant de regarder plus attentivement l’alignement des
stèles et nous pouvons remarquer que certaines sont bien alignées et espacées, il faisait alors plus
calme à ce moment sur le champ de Bataille. D’autres sont plus serrées ou isolées, les combats
étaient rudes et il fallait faire au plus vite. D’autres, encore, ont été construits après la Guerre, à
partir de 1919 afin de regrouper tous les petits cimetières éparpillés dans la région. Et à cette
époque, ils seront dessinés par des architectes, ceux-ci se permettent alors plus de « fantaisies »
comme de grands arrondis constitués de tombes sur plusieurs rangées ;

Chaque « Jardins de Pierres » possède un plan consultable à l’entrée reprenant le numéro
des tombes et des allées, mais aussi un livre nominatif avec le numéro et la rangée de l’emplace-
ment correspondante. De même qu’un livre vous permettant de laisser un commentaire ou vos
impressions. Les stèles ou les croix nous donnent des indications intéressantes telles que :
Le nom et le prénom du militaire
Sa date de naissance 
La date de sa mort
L’insigne de son unité
Sa religion, catholique, protestante, juive, ou s’il est athée.

En Belgique y sont aussi affichées les médailles militaires reçues par le soldat de son vivant,
ainsi que les décorations données à chacun des combattants décédés lors des combats, à savoir:
La Croix de Guerre (à gauche en dessous)
La Croix de Chevalier de l’Ordre de Léopold II (à droite en dessous)
La Médaille Commémorative de la 1re Guerre mondiale
Ainsi qu’un Y la médaille de la Bataille de l’Yser et le V de la médaille de la Victoire.
Avec tous ces renseignements, vous pouvez en savoir plus sur le front, si c’était la guerre de mou-
vement comme en 1914, et les unités qui bougeaient souvent, ou bien si c’était la période de la
guerre de tranchées.  

Etant donné qu’en 1914, il y avait un roulement dans les unités, donc plus de morts d’armes
différentes, nous pouvons voir aussi le moment de la guerre de tranchées par le nombre de tombes
l’une à côté des autres originaires des mêmes unités. Après la Guerre, les premières unités de re-
groupement de sépultures britanniques (Army graves Concentrations Units), sont arrivées à Ypres
afin d’être réparties sur tout le champ de Bataille pour procéder aux identifications de tous les ca-
davres gisant encore sur le terrain. C’est aussi à cette époque que les cimetières militaires furent
confiés à la Commission des sépultures de guerres du Commonwealth.

Eric de Wallens ©

( Les Cimetières militaires ou Jardins de pierres  - suite )
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